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RESUME

La manifestation d'eventuelles nuisances vis avis de la faune marine
a ete recherchee par une methode biologique, le long du littoral Atlantique
du Sud-Ouest de la France : le Bassin d'Arcachon (Tes), Mimizan et Capbreton.
Des veligeres de Mytilvs edulis ont ete obtenues en eau de mer prelevee sur
les trois sites le 12 mars 1991, leur croissance a ete etudiee au laboratoire
pendant 10 jours.

Les resultats obtenus montrent que la qualite de 1 'eau en mer est
meilleure dans le Bassin d' Arcachon, puis a Mimizan, tandis que celle de
Capbreton permet de suspecter la presence d'alteragene&dans le milieu.

ABSTRACT

The quality of the seawater off the southwe, .stern Atlantic coast of
France was assessed by studying the effects of the water from three sites
(Arcachon Bay, Mimizan and Capbreton) on larvae of the musseI (Myti lus
edulis). Mussel larvae were raised in water samples taken at all three sites
on March 12, 1991 and larval growth was monitored during 10 days.

The results indicate that the water quality was best in the Bay of
Arcachon, followed by Mimizan, whereas the water off Capbreton was possibly
contaminated by pollutants.
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1. INTRODUCTION

De nombreux chercheurs ont tente d'(waluer la "qualite biologique" de
l'environnement littoral en etudiant les reponses d'organismes sentinelles •

. Les oeufs et les embryons d' invertebres marins sant beaucoup plus
sensibles a l'action des alteragenes que les individus adultes (Calabrese.
1984) •

Parmi les organismes tests les plus sensibles figurent les embryons et
les larves de Bivalves. Ils repondent pleinement aux differents criteres
presentes par Stebbing ftt a1. (1980) pour le chaix des organismes a retenir
pour les bioessais destines a assurer Une surveillance en zone littorale ;
vaste repartition geographique, possibilites d 'utilisation toute l' Bnnee.
interet economique. sont.les caracteristiques essentielles que l'on retrouve
chez les embryons et les larves d'huitres et de moules. De plus 1es techniques
d'elevages larvaires en milieu contröle chez les Bivalves sont bien
maitrisees. Ainsi. depuisles travaux de Woelke (1967) chez Crassostrea gigas
et de Dimick et Breese (1965). ce materiel biologique est utilise pour les
bioessais en eau de mer.

La presence de Mytilus edul.is sur deux des trais sites etudies, le
Bassin d'Arcachon (Lec Tes) et Capbreton. nous a amenes a retenir cette espece
plutöt que Crassostrea gigas, pour la presente etude.

Les bioessais sur 1es embryons apportent une premiere indication sur la
"qua1ite biologique" de l' eau testee et sont a 1 'heure actuelle proposes pour
des etudes de routine dans les operations de surveillance des zones'
contaminees. Une methode plus sensible, permettant de deceler des
perturbations a Un moindre niveau que le precedent. consiste a suivre la
croissance des veligeres obtenues en eau de mer testee, pendant une periode
de 10 jours (His et Robert, 1986). C'est cette methode qui a ete retenue ici.

2. MATERIEL ET METHODES

2.1. Les lieux de pre1evement de l'eau

Trois points du littoral Atlantique du sud-ouest de la France ont ete
retenus (figure 1)

- Le Tes, dans 1e chena1 Principal du Bassin d'Arcachon.
- Mimizan. au sud du debouche du courant de Mimizan.
- Capbreton. au niveau de la jetee sud du phare, a l'embouchure

du chena1 qui draine le lac de Hossegor et le port de plaisance
de Capbreton.

i. 'eau de mer a ete pre1evee sur les trois sites a pleine mer. en periode
de mortes~eaux (coefficient de maree de 47), le 12 mars 1991.

La salinite etait de 35 p. mille A Mimizan et Capbreton ; elle a ete
ramenee de 30 p. mille a 35 p. mille par adjonction de seI marin pour l'eau
du Tes, afin que le facteur salinite n'interfere pas sur les observations
relatives a la croissance des veligeres (His et Robert. 1989).
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Figure 1 : Situation des stations de prelevements de l'eau de mer dont la
qualite biologique a ete testee.
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2.2. Les elevages larvaires

Des MytHus. edu1.is prelevees dans le Bassin d' Arcachon ont ete utilisees
comme geniteurs.

L'emission des gametes en eau de mer filtree a 0.2 pm a ete obtenue par
stimulation thermique (passages altematifs de la temperature de 15 .oc ä. celle
du'25 °C).

Lorsque ies frais simultanes d'un sujet male etd'un sujet femelle ont
ete obtenus,'ils ont ete isoles dans des bechers de 2 1 contenant de l'eau de
mer filtree a 0.2 pm ; les ovocytes d'une seule femelle ont ete recuperes sur
un tamis de 32 pm et repartis dans les differents bechers d'elevage, en eau
de mer filtree, a raison de 30 000 1-1 • Ils ont ete fecondes a l'aide de 1,5
ml. 1-1 d'une suspension dense en eau de mer filtree de sperme fraichement
emis. Un seul couple'parental a donc ete utilise.

Puis les bechers, 'en tripIe exemplaire pour chaque eau de mer testee,
ont ete maintenus a la temperature .de 19 ± 1 °c pendant deux jours : les
larves D etant alors formees.

Au bout de 48 heures, un premier changement d'eau a ete effectue ; les
larves D ont ete reparties apres observation ä. raison de 8 000 1-1 dans chaque
becher de 2 1 contenant de l'eau de mer. fraichement filtree a 0.2 ~m ; puis
le renouvellement de I' eau a ete effectue tous les deux jours pendant la duree
des observations (10 jours), periode largement suffisante pour permettre aux
veligeres d'atteindre ou de depasser le stade umbone.

A partir du second jour apres les fecondations, ies elevages ont ete
maintenus a la temperature de 24 ± 1 °c et les veligeres ont ete nourries
quotidiennement sur la base de 100 cellules ~rl d' elevage a l' aide de
cultures d'Isochrysis galbana et'de Chaetoceros calcitrans selon les donnees
de Helm et Millican (1977).

2.3~ Les observations

Chaque changement d'eau'a denne lieu aux observations suivantes :

- pourcentages de larves D obtenues des les premieres 48 heures
apres les fecondations.

- pourcentages de veligeres anormales (obserVations sur 200 ind.
par elevage). Il s'agit soit d'anomalies au niveau du velumqui
presente des excroissances irregulieres (CaJ.abrese et al. ,1977),
soit au niveau de la coquille (Le Pennec et Leroux, 1979)~ ,
Le comportement des larves est observe : nage, mobilite,
coloration du tractus digestif indiquant la prise en charge de
la nourriture disponible •.

- pourcentage de mortalite dans les elevages (comptage sur 200
individus) •

- croiss8.nce larvaire. Trente veligeres par elevage sent mesurees
sur cliche photographique a l'aide d'une binoculaire stereo­
scopique munie d'un micrometre oculaire. Les hauteurs moyennes
(plus grande distance du semmet de l'umbe au berd central de la
coquille) sent calculees a 1.5 pm pres, avec intervalle de
confiance au seuil de securite de 95 %.
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3. RESULTATS

3.1. Pourcentages d'anomalies larvaires

Des les premieres 48 heures apres les fecondations,. 100 %de larves D
ont ete obtenues dans les trois series d'elevages.

Les anomalies larvaires observees des 1e second jour, ont ete de 12 %
au Tes, de 11 % a. Mimizan (difference non significative au seui1 de
probabi1ite de 0.01 %) et de 28 %a. Capbreton. Il s'est agit d'anomalies au
niveau de 1a coqui11e larvaire.

Aucune anomalie supplementaire n'a ete observee u1terieurement
comportement larvaire et prise en charge de la nourriture par 1es veligeres
ont ete normaux aux cours des observations •

3.2. Pourcentages de mortalites larvaires

Aucune difference significative au seuil de probabilite de 0.01 %n'a
pu etre mise en evidence entre les trois sites : des mortalites variant de
2 % (Mimizan) a. 3 % (Tes et Capbreton) ont ete observees le 4eme jour apres
1es fecondations ; el1es se sont u1terieurement stabi1isees ä cette valeur.

3.3. Croissance larvaire (~ab1eau 1 et !igure 2).

Les hauteurs moyennes 48 heures apres 1es fecondations ont ete
pratiquement identiques dans 1es trois cas (70.1 ± 1 pm au Tes et ä Mimizan,
contre 69.8 ± 1 ~m a. Capbreton).

Des differences significatives au seuil de probabi1ite de 1 %ont ete
observees le sixieme jour entre les elevages. La hauteur moyennela plus
elevee a ete observee au .Tes (104.7 ± 3 ~m), puis ä Mimizan (96.4 ± 2 pm) ;
la valeur la plus basse (93.8 ± 2 pm) concerne Capbreton•

Le phenomene s'est encore accentue les 8eme et 10eme jours ; en fin
d'experiences les differences entre les hauteurs moyennes obtenues au Tes
(149.5 ± 5 pm) et a. Mimizan (140.0 ± 5 pm) ont ete significatives au seuil de
probabilite de 5 %; une difference significative au seuil de probabilite de
1 % a ete observee entre les elevages du Tes et ceux de Capbreton (hauteur
moyenne finale de 133.0 ± 5 pm).
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TES CAPBRETON MIMlZAN

J2 70.1 ± 1 69.8 ± 1 70.1 ± 1

J4 82.5 ± 1 81.5 ± 1 81.0 ± 1

J6 104.7 ± 3 93.8 ± 2 96.4 ± 2

J8 128.0 ± 4 117.0 ± 3 120.0 ± 4

J10 149.5 ± 5 133.0 ± 5 140.0 ± 5

Tableau 1 : hauteurs moyennes en llIIl au seuil de SEkurite de 95 %des veligeres
de MytiZus edutis elevees en eau du Tes, de Capbreton et Mimizan (12 mars
1991). Age des larves exprime en jours (J2 : 2d jour ••• J10 : 10eme jour
apres les fecondations •
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Figure 2 : hauteurs moyennes en pm, au seuil de securite de 95 %des veligeres
de MytiZus edutis elevees en eau du Tes, de Capbreton et de Mimizan (12 mars
1991). Age des larves exprime en jours (J2 : 2d jour•••• J10 : 10eme jour
apres les fecondations).
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4. DISCUSSION

Les resultats pre1iminaires presentes ici concernent tout d'abord un
1ieu de pre1evement de l'eau de mer dont 1a qualite bio1ogique est connue
depuis de nombreuses annees en ce qui concerne sont aptitude a permettre un
bon derou1ement de 1a vie pe1agique chez 1es Biva1ves d'interet commercia1.
Crassostrea gigas. nytilus sp et Ostreaedulis {His et Robert, 1985} ; i1
s' agit du Tes, dans la partie centrale du chenal priricipal du Bassin
d'Arcachon. Les donnees obtenues le 12 mars 1991. tant en ce" qui concerne le
developpement embryonnaire que la croissance larvaire chez H. edulis, ont
confirme cette bonne qualite biologique de l'eau de mer et ont permis de
considerer ce point comme temoin pour des tests de bioessais en milieu marin.

•

•

Le second point de prelevement se situe sur l'estran de la plage de
Mimizan, au sud du courant de Mimizan qui draine 1es eaux douces de l'arriere
pays. apres avoir traverse l'agglomeration de Mimizan.

Les resultats acquis en cequi concerne 1e developpement embryonnaire
ont ete idemtiques aux precedents puisqu'i1 n'a existe aucune difference
statistiquement significative avec les pourcentages d' anomalies 1arvaires
observes en eau du Tes •.

Par contre. 1e suivi de 1a croissance des ve1igeres pendant 10 jours,
c'est-a-dire au-de1a de 1a phase consideree comme critique du passage au stade
umbone {His, 1991}. amis en evidence un retard statistiquement significatif,
ce retard a permis d' attribuer a l' eau de mer pre1evee sur ce point. une moins
bonne qua1ite bio1ogique qu'a la precedente.

Cet exemple precis demontre la plus grande sensibilite des bioessais
bases sur l'etude de 18: croissance larvaire. en comparaison de ceux qui ne
prennent en compte que les seules anomalies observees au cours du
developpement embryonnaire.

Le troisieme point se situe au pied de 1a jetee de Capbreton. juste a
l'embouchure du chenal dans leque1 se deversent un ruisseau. 1e Boudigau qui
draine l' arriere pays. le 1ac de Hossegor et 1e port de p1aisance de
Capbreton.

A la fois le pourcentage eleve d'anoma1ies 1arvaires {28 %contre 12 %
au Tes} et le ralentissement de 1a croissance 1arvaire observes, ont indique
une qualite biologique de 1 'eau nettement moins bonne que celle du Tes, ce qui
laisse supposer 1a presence d'alteragenes dans le milieu.
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